
Avignon, le 12/07/2016,

COMPTE-RENDU des 3 CAPL mouvement local au 01/09/2016 

Les  3  CAPL d'affectation  locale  au  1er  septembre  2016 venant  de  se  terminer,  un
sentiment d'enfumage se répand sur la DDFiP de Vaucluse:

- des postes laissés vacants (bien que demandés)
- des postes obtenus (bien que non vacants)
- une modification apportée au projet chez les  C et les  A sans concertation
- la règle de l'ancienneté respectée de manière très variable ( Au nom de Saint-Equilibre,

la méthode de la pièce jetée en l'air a régulièrement été appliquée)
-  le  degré  de  difficulté  des  services  diversement  apprécié  (parfois  on  affecte  en

surnombre, parfois on laisse des postes vacants, c'est selon...) 
-  les  arguments  développés  par  les  organisations  syndicales  gentiment  écoutés  mais

jamais pris en compte (“ J'entends bien! Ouin! Ouin! Ouin! Mais j'peux point! Ouin! Ouin! Ouin! ”)

En bref, la tambouille vauclusienne ressemble de plus en plus à la salade niçoise. Le
bouillon est d'autant plus difficile à digérer que de nombreux services sont mis au régime “ pain sec
et eau ” .

Argument,  contre-argument,  interruptions  de séance ...  Rien n'y a fait!  La Direction
locale est restée inflexible! Vos élus ont défendu l'être humain en premier et les règles de gestion
applicables,  la Direction  préférant  répartir  la pénurie  infra  départementale  en s'asseyant  sur ces
mêmes règles...Du coup, tous les représentants du personnel ont voté contre ce mouvement local.

On sait que la direction locale travaille avec les effectifs alloués par la Centrale, mais
aujourd'hui (plus qu'hier et bien moins que demain...) la situation que vivent les agents au quotidien
est  insupportable.  La  gestion  de  la  pénurie,  n'en  déplaise  à  nos  directeurs,  la  priorisation,  les
réorganisations,  tout  le  chamboulement  de la  Démarche  Stratégique  ne  suffit  pas  à  remettre  la
DGFiP dans le sens de la marche.

Vos élus dans les 3 CAPL se posent la question de l'utilité d'aller siéger à l'avenir dans
ces  instances  où  tout  est  joué  d'avance  au  mépris  des  règles  statutaires  qui  sont  régulièrement
bafouées. Grâce est rendue à la Centrale qui oeuvre constamment pour démolir ces dernières.

Il est de notre responsabilité collective de défendre notre statut, l'emploi à la DGFiP, un
service public de qualité....

Nous  vous  donnons  rendez-vous  à  la  rentrée  pour  répondre  tous  ensemble  à  ces
attaques!

ON LACHE RIEN ! ON REPREND TOUT!


